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Le tohu-bahuts 
Chronique des chahuts de l’école –  10 juin 2018 – n°34 

Ce bulletin est le vôtre. Partagez vos luttes et expériences pour qu’elles profitent à touTEs !

 
 

Un système indéchiffrable 

Le ministère annonce ¾ de réponses positives sur 

Parcoursup. Mais est-ce que ce sont des vœux 

prioritaires, secondaires ou des vœux de sécurité ? 

Comment le savoir ? Quant aux chiffres précis, ne les 

cherchez pas : une nette opacité chapeaute le système. 

 

Parcourscoop 

Nous ne vous dévoilerons pas ici les sujets du bac, 

mais au moins le tube de l’été, celui qui fera chavirer 

les cœurs des campings : « J’suis en attente ». 

On l’entendra jusqu’au bout du mois d’août, et 

probablement encore une bonne partie de l’automne. 

 

« Personne ne sera sans solution » 

 
Dans un bel élan national, la police se propose de 

contribuer à récupérer les déc(h)us de Parcoursup.  

De là à donner l’envie à ceux qui contestent le 

dispositif de passer de l’autre côté des boucliers… 

reste peut-être quand même un pas à franchir. 

 

Devoirs de vacances 

D’ores et déjà, si vous planifiez vos congés : ne 

négligez pas les activités sportives, et pas trop de 

paradis artificiels svp : il nous faudra être et costauds 

et lucides, à la rentrée, pour contrer la réforme 

annoncée de la voie professionnelle des lycées. 

 

Calés mais recalés 

Le 1er juin, RESF présentait cinq dossiers de lycéens 

en vue d’une régularisation à la préfecture de 

Bobigny. Deux d’entre eux, lycéenne et lycéen à 

Feyder (Epinay), ont été recalés.  

Leur forfait ? Etre arrivé en France après leurs seize 

ans. Et tant pis pour leur très bon parcours scolaire et 

leur volonté de poursuivre des études.  

Les enseignants de Feyder, mobilisés, contestent « le 

bon droit » de la préfecture à recaler leurs élèves. 

#EllesToo 

Deux assistantes d’éducation ont porté plainte pour 

des agressions graves, à caractère sexuel, de la part de 

deux personnels de direction du collège international 

de Noisy-le-Grand. 

La direction de cet établissement avait déjà été 

signalée, les années précédentes, par des collègues, 

pour d’autres problèmes de harcèlement. Jusqu’alors, 

le rectorat avait toujours protégé la direction.  

Faudra-t-il toujours attendre qu’existe un écho 

médiatique pour que le Rectorat réagisse et protège le 

personnel, comme la loi l’exige ? 

 

Activité multisports 

 
Les personnels du lycée Delacroix (Drancy), à 

nouveau en grève vendredi 8 juin pour la 

pérennisation des postes de leurs deux collègues dont 

les contrats en CUI se terminent, se lassent du 

monotone jeu de ping-pong que Rectorat et Région 

leur infligent. 

Le Rectorat : C’est pas moi, c’est la Région 

La Région : c’est pas moi, c’est le Rectorat 

Etc. 

Lassés de l’échange stérile, les grévistes envisagent 

un changement de sport et des actions coups de poing. 

 

La surprise du chef 

C’était la semaine des entretiens de bilan entre la 

direction et les assistants d’éducation, au lycée 

Eugénie Cotton de Montreuil.  

Résultat : un jeu de massacre. « Trop proche des 

élèves » pour l’un d’entre eux ; « un mauvais 

positionnement philosophique » pour une autre ; 

« pas le bon positionnement » pour un troisième. Le 

dénominateur commun : leurs non-renouvellements 

de contrat. Dit autrement, leurs licenciements. 

L’absentéisme des élèves au lycée est trop fort ? Le 

couperet est tombé sur les collègues de la Vie 

Scolaire, aujourd’hui parfait boucs-émissaires. Et 

demain ?  

La réaction s’organise contre l’arbitraire. 
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